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Du Comité des Fêtes……  

                                à    La Biolle-Loisirs…………  

Remontons le cours du temps ! Comment cela a-t-il c ommencé ? 

C’est en 1926  que le curé de La Biolle : le Curé MERMOZ , originaire de St-Offenge 
, crée une fanfare : « LA GAÎTE » 

A cette époque, il n’y avait pas de subvention et pour financer la création de cette 
fanfare, il fut organisé des séances de théâtre au cours desquelles  différentes 
saynètes et pièces étaient jouées. 

Quelques années plus tard, pendant la deuxième guerre mondiale, les séances 
théâtrales payantes  servaient, entre autres,  à récolter suffisamment d’argent pour 
constituer des colis qui étaient envoyés aux prisonniers. On savait joindre l’utile à 
l’agréable !  

En 1952 : Cette année là, on célébra le Centenaire de l’Eglise. Ce fut l’occasion 
d’un exceptionnel  rassemblement de la population. 

La population de La Biolle comptait parmi elle un g roupe de personnes 
animées d’un charisme et d’une volonté incontestabl e.  Ceux-ci organisaient 
des fêtes qui permettaient des moments d’échanges c onviviaux  et qui 
ponctuaient l’année de moments fort  agréables. Pie rre Granger était un des 
principaux animateurs, son action allait bien au-de là de la commune.  

Les années 60 

C’est au cours des années 60 que le Comité des Fêtes a vu  le jour.  En effet, il 
fallait être  de plus en plus organisé ! On créa alors les premiers statuts qui 
officialisèrent le Comité des Fêtes. 

Les structures se mirent en place et le premier Président fut élu. Il s’agissait de 
Monsieur André CALLOUD. Au fil du temps plusieurs autres lui succédèrent : 

Gaston RAMAZ, Jacques PERNOUD, Maurice BOLLARD, Eugène PENNET, Jean-
Pierre GINET, Alain BLANC de la COUR, Jacky VANEL, Jean-Paul DENAT, André 
GUIBERT, Alain JAPHET, Roger OLIVA,  Michel PALLAVICINI. 
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Que de labeur ! Que de joie partagée !  

« Au village : l’école, les musiciens, les membres du Comité des Fêtes 
travaillaient ensemble. « Tout était lié ! ».A cett e époque, il n’y avait pas 
beaucoup d’argent ! Il fallait se débrouiller ! Par fois c’était dur ! Mais…  c’était 
sympa ! » nous racontent Eugène et  Fanfan. 

ET c’est avec beaucoup de bonne volonté de la part des organisateurs que 
tout au long de l’année, ces fêtes purent voir le j our. 

En début d’année, c’étaient les « aînés »de la commune qui se retrouvaient le 
dimanche après-midi lors d’un goûter-dansant  qui leur était offert. On tirait les rois. 
Un accordéoniste : Dominique dit  « La vie est belle » assurait l’animation. 

Au moment de Mardi Gras, un bal réunissait la population pour « Les Failles ». 

La traditionnelle course cycliste  se déroulait aux alentours de l’Ascension. Le 
départ se faisait près des écoles. Ce fut à chaque fois un véritable succès mais elle 
ne dura pas longtemps car il fallait passer beaucoup de temps à l’organisation et 
surtout il se posait le problème de la sécurité. Pompiers et policiers étaient 
réquisitionnés pour l’occasion. 

Mais il n’y avait pas que cela ! 

Les fêtes de hameaux . Le Comité des Fêtes offrait le repas (souvent un barbecue) 
et les boissons. Les dames du village confectionnaient les pâtisseries. « L’Echo du 
Meyrieu », la fanfare municipale, en profitait pour jouer et ainsi  animait les 
quartiers. 

Puis venait la fête patronale du 15 Août  : « la vogue »  comme disaient les 
anciens du pays. Les participants pouvaient tenter leur chance à la loterie .Les 
enfants, plus particulièrement, s’acharnaient sur « les têtes » du jeu de « casse-
tête » inventé et construit par les organisateurs. On s’acharnait, en autre, sur la tête 
de l’instituteur que l’on reconnaissait grâce aux photos collées sur les marionnettes 
de contreplaqué. Les balançoires « à Beauquis » étaient attendues avec impatience 
par les plus petits .La fanfare jouait et les couples s’élançaient au cours du bal. 

Les 8 mars et 18 Août de chaque année se déroulaient les foires  agricoles . Fêtes 
traditionnelles inscrites sur l’almanach’ du « Vieux Savoyard ». Au fil du temps 
celles-ci s’essoufflèrent. La dernière année la foire du 8 mars fut réduite à deux 
exposants : le cordier de St-Félix et le marchand de pieds de vigne de la 
Chautagne. 
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Les années 70   

 Les foires agricoles furent  remplacées par « la foire du 1 er mai ». C’est sous la 
conduite d’une partie de la municipalité et des membres du Comité des fêtes de 
l’époque que  la première eut lieu en 1979 . 

Où accueillir les gens qui participaient à toutes ces manifestations? Au début, il y 
eut la grande salle de l’école mais cela devint vite  un problème ! On décida de 
construire un chapiteau qui servirait aux trois municipalités de : La Biolle , Saint-
Germain La Chambotte et Cessens. N’était-ce pas déjà de l’intercommunalité ?  

Eh oui ! Cela existait déjà ! 

Ce fut une grande entreprise !  « On l’a construit avec les moyens financiers de 
l’époque ! » raconte Eugène .Il a fallu louer des b âches, construire des tables 
et des tréteaux. Fanfan se souvient que la mairie a vait même donné un arbre ! 
Ce chapiteau, « c’était l’affaire de quelques uns q ui étaient experts pour le 
montage et le démontage ».  

Elles donnèrent lieu à des manifestations très importantes pour les Biollans. 

Parlons des soirées du 31 décembre  : Fête de la St-Sylvestre . Ce fut pas moins 
de 190 couverts qui furent servis en 1977, 190 en 1978, 280 en 1979.On alla 
acheter les saumons à Chambéry, il ne fallut pas moins de 279 cuisses de poulets. 
Les dames préparèrent 6 bûches au chocolat de 1,20 mètre de long chacune.  

« Il ne fallait  manquer  de rien !! »  raconte Fernande. 

La somme modique à payer (le prix coûtant) permettait à un grand nombre de faire 
la fête et s’amuser. C’était une bonne manière de réunir la population. 

Un autre moment fort dans l’année : le 14 juillet . Un bal populaire gratuit attirait la 
population locale mais aussi les estivants .A cette occasion, on offrait du vin du 
pays, des jus de fruit. 

Le Comité des Fêtes donnait aussi des « coups de pouce » aux jeunes pour la 
réalisation de soirées théâtrales. 

 Il contribua à la mise en place d’une  équipe de football. 

C’est en 1978 qu’eut lieu à La Biolle la 1ière célébration de la Fête des Mères. La 
Biolle fut le village pionnier dans ce domaine. Toutes les mamans étaient invitées 
par la municipalité à une agréable matinée à la salle des fêtes. Une rose était offerte 
à chacune d’entre elles. Sous la houlette des instituteurs, les enfants des écoles 
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déclamaient des poèmes ou chantaient une chanson. Le verre de l’amitié venait 
clore cette fort sympathique cérémonie. 

A partir de  1979  eut lieu la fête de la musique .A cette occasion, tous les ans,  on 
mangeait la fameuse et traditionnelle « poule au riz ».Cette année-là : 610 couverts 
furent servis.165 poules et 50kg de riz furent cuits. Fernande se souvient que « ce 
ne fut pas facile ! Il fallait trouver les récipients pour cuisiner, la façon de 
chauffer ! Mais …que de bons moments nous avons passés !» 

La Biolle a toujours été un village où il fait bon vivre grâce au dynamisme des 
groupes d’animations .Combien de fois nous avons pu  entendre : 

 « Ca bouge à la Biolle ! On en fait des choses dans votre village !  

Les années 80 

C’est à cette période qu’est né le Festival du Cinéma Rural porté  par une petite 
équipe animée par Henri Billiez et Jean Calloud. 

Sur la commune il y avait donc le Comité des fêtes qui organisait la foire du 1er mai , 
la vogue et quelques autres animations et puis un petit groupe de personnes: les 
gens disaient « le foyer rural » qui s’occupaient plus particulièrement des animations 
culturelles…..mais qui n’avaient pas beaucoup de moyens financiers par rapport à 
leur homologue le Comité des fêtes .D’autre part, très souvent,  les organisateurs 
d’une association se retrouvaient dans l’autre mais à des postes différents !          
De plus, il fallait une structure plus « solide » que le foyer rural pour assumer le 
développement de toutes ces activités. Le rapprochement du Comité et du foyer 
rural fut une évidence. C’est de ce constat, fort simple qu’est née :  

L’ASSOCIATION LA BIOLLE-LOISIRS. Les premiers Statu ts de la nouvelle 
association sont déposés le 4 janvier 1988. 

16 octobre 1988, organisation de la première randonnée VTT « Les Balcons du 
Lac ». Avec 90 participants la première année, on atteindra 400 deux ans plus tard. 

Les années 90 

 La Biolle Loisirs est à l’origine du projet Espace VTT de La Biolle et participe 
étroitement avec la Municipalité aux tracés des parcours de randonnée sur la 
commune (1991). 

A noter plusieurs participations au corso de la Fêtes des Fleurs  d’ Aix les Bains 
avec la construction par les plus  jeunes de chars fleuris. 


